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spectacle en création / Public visé : à partir de 7 ans

Oraison funèbre pour trio clownesque

Mambo présente:

(TITRE PROVISOIRE)



HOMELIE 
synopsis 

	To ut comme le trépied sert à faire une 
mise au point parfaite, le trio met en place un 
jeu de haute sensibilité. Et si le trépas s’ac-
compagne en général d’une mise en terre dis-
crète,l’étrange peut jaillir au sein du trio 
déjà en scène...

	 Imaginez ce que peut être une équipe 
technique de cérémonie funéraire composée de 
trois clowns perdus au coeur des hommages, dé-
semparés et incrédules, ne sachant que faire de 
leur empathie, avec comme seuls possibles: leurs 
instruments, leur connerie et leurs voix. 



ORAISON 
note d’intention 

L’approche musicale

	No us sommes trois musiciens, trois amou-
reux de la musique. C’est le point de départ de 
notre rencontre et de l’idée de notre projet. La 
musique se veut en fil rouge de notre spectacle, 
elle est un repère, un dénominateur commun, un 
langage collectif qui met le trio à l’unisson 
autour de : 	
- la diversité de nos cultures musicales et la 
manière de les aborder ( rock sans guitare élec-
trique, playback sur musique Baroque, piano-bar 
à six mains, percussions corporelles sans les 
mains, claquettes sur tapis et autres virtuosi-
tés en tout genre..)
- l’approche de l’improvisation,qu’elle soit mé-
lodique ou percussive, instrumentale ou vocale. 
- le travail de rythme, d’écoute, de choeur, mis 
au service du jeu. 

L’expérience de la mort

	To ut part de l’expérience d’un des 
membres du trio, Florent, en tant qu’agent fu-
néraire dans une petite entreprise de pompes 
funèbres en région grenobloise. Un petit job 
qui se voulait juste alimentaire lui ouvre les 
portes d’un monde méconnu. En trois mois, il as-
siste le maître de cérémonie, il installe les 
lieux d’office, il accueille les endeuillés, il 
met en bière, il porte les cercueils, il met en 
terre, il fait des allers retours incessants 
entre la chambre mortuaire, l’hôpital, les domi-
ciles et les pompes funèbres.

Il se pose alors les questions suivantes : Est-
il possible de faire le deuil d’un inconnu ? 
Que ressent-on dans ces moments tragiques et 
pourtant inéluctables ? Quelles modalités de re-
cueillement choisir selon les différents rites 
et cultures ? A-t-on le droit de rire? 

C’est de ses interrogations que le trio s’em-
pare. 

L’approche clownesque

	L a forme trio s’est imposée à nous comme 
une évidence. Elle s’ancre dans une tradition 
clownesque qui voudrait l’existence d’une hié-
rarchie interne au trio. Nous avons cependant 
souhaité que le pouvoir ne soit pas l’apanage 
d’un seul, mais un objet convoité par les trois 
protagonistes, au fil de leurs obstacles scé-
niques. Le trio est aussi pour nous la forme de 
tous les possibles, de toutes les combinaisons. 
Il offre une infinité de situations relation-
nelles que nous avons et continuons d’explorer 
dans le travail. Et surtout, il ne permet pas 
l’installation de relations de force entre les 
sexes: la question du conflit « genré » a été 
très vite écartée de notre travail.

A l’instar du clown, nous travaillons les per-
sonnages dans la lumière de leurs imperfections 
et de leurs failles. Une partie du travail de 
recherche est d’aller explorer le vide et le ri-
dicule de ces trois individualités pour renvoyer 
le public à sa propre humanité, lui permettre de 
laisser tomber ses défenses, amener de la légè-
reté, explorer ensemble le tabou et l’inaccep-
table par le rire.
Notre jeu se tisse et se détisse au fil des ré-
actions du public. Nous faisons, en tant que 
comédiens, le choix d’un jeu ouvert où l’im-
provisation sur scène permet des espaces de li-
berté et de prises de risque en temps réel. Le 
spectacle est alors l’occasion d’une vraie ren-
contre. 
	





RITE ET  
CATAFALQUES
Création de plateau 

	U ne grande partie du travail jusqu’à au-
jourd’hui a été, lors de nos trois résidences, 
d’accumuler de la matière musicale, sonore et 
parfois textuelle. C’est cette matière concrète 
qui offre le point de départ de la recherche 
scénique. Celle-ci se fait directement sur le 
plateau, en solo, duo ou parfois trio, en va-
riant les angles de vues et, à terme, les re-
gards extérieurs.
Pendant ces explorations, nous mettons au centre 
de notre recherche le corps du personnage et 
faisons le choix d’un travail rigoureux sur sa 
silhouette, sa gestuelle, sa voix et sa dé-
marche. 
Notre désir: trouver le plaisir du jeu en s’em-
parant de la matière et y faire vivre nos per-
sonnages. Par l’improvisation, nous obtenons des 
configurations et des situations de jeu qu’il 
aurait été inconcevable d’imaginer autour d’une 
table. C’est selon nous la force de la création 
clownesque. L’écriture est alors possible dans 
un second temps ! 

« le clown dérange car il cultive la vie dans un monde qui cultive la mort » 

				M    ichel Dallaire 



CORTEGE
l’équipe

	 MAMBO est un trio créé il y a à peine 
un an avec Julien Schwartz, Florent Bernard et 
Laure Bienvenu, sous le signe de la musique et 
de l’art clownesque.  

Julien Schwartz
	A vant d’être clown, il fut primate dans 
la forêt nord-vosgienne. Alors qu’il découvre 
la musique en sous-bois, en écoutant le chant 
des oiseaux, en tapant sur les troncs des arbres 
et en imitant le brame du cerf, la passion pour 
les arts le font sortir de son univers sylvestre 
pour aller faire ses armes au conservatoire de 
musique de Strasbourg, au début des années 90s. 
Il y découvre le jazz, les musiques improvisées 
et s’embarque dans un apprentissage autodidac-
tique de différents instruments. 
Après s’être formé à l’Evolution et à l’Ecologie 
forestière en  Alaska du Sud-Est, il fignole ses 
études sur la biodiversité à Oxford.  Ses sé-
jours en territoires anglo-saxons lui permettent 
d’asseoir sa pratique du jazz.
Du fin fond de la forêt Congolaise jusqu’aux 
plaines de Patagonie il offre des rétrospectives 
de retour de voyages sous forme de concerts. 
En 2015 il crée le personnage de Spätzele Man, 
homme-orchestre débraillé qu’il fait déambuler 
dans les festivals d’arts de rue avec son saxo-
phone, son soubassophone, ses percussions et sa 
machine à boucles sonores, jusqu’ à franchir les 
portes de la formation professionnelle de clown 
du Samovar dont il sortira diplômé en 2019 et où 
il rencontrera le futurs membres du trio MAMBO. 

Florent Bernard
	Po ur Florent, il n’y a rien de plus sé-
rieux que le rire. La pitrerie fait partie in-
tégrante de son enfance. Il faut dire que le 
collège et le lycée sont des partenaires idéaux 
! Il trouve son sérieux sur les touches du pia-
no qu’il apprend dès l’âge de six ans. Très vite 
son goût pour l’improvisation le dirige direc-
tement au jazz. Plus tard, dans le cadre de ses 
études de communication, il découvre le théâtre 
de rue ainsi que le clown avec la compagnie Les 
Allumés de la Lanterne, à Lyon. A la suite de 
l’obtention de son diplôme et d’expériences dans 
le monde du café-théâtre, et au moment de se 
lancer pleinement dans les métiers de l’événe-
mentiel, il décide de tout couper et  se lance 
dans un projet de tour de France en stop et à 
pied durant 5 mois. Ce projet le ramène à son 
essentiel, sa raison d’être, son sérieux: le 
rire. Ce qui ne l’empêche pas d’enchaîner des 
jobs comme barman, crêpier ou encore agent fu-
néraire. En 2017, à l’âge de 27 ans, comme il 
sait qu’il n’est pas une star du rock’n’roll, 
il décide, en même temps que Laure et Julien, 
de rejoindre le Samovar, formation pour clowns, 
burlesques et excentriques. Parmi ses sem-
blables, il explore de nouvelles disciplines. Il 
découvre la trompette par le biais du clown ce 
qui lui fait dire qu’il n’en n’est certainement 
pas à son dernier souffle.  

Laure Bienvenu
	D ’abord formée au théâtre classique au 
Conservatoire Régional à Rennes, elle y découvre 
les grands textes, les grands auteurs, et les 
enseignera pendant cinq ans en tant que profes-
seure certifiée de Lettres en banlieue nord-pa-
risienne. Cette expérience riche et remuante est 
l’occasion de mettre à profit son amour des mots 
et de la communication verbale. En dilettante, 
elle continue de se former au théâtre masqué, 
au tanztheater, au jeu d’acteur. Puis, reve-
nue entièrement à la scène, elle rencontre le 
clown, vraiment par hasard, au détour d’un stage 
d’abord, puis en suivant, avec Julien et Flo-
rent, la formation professionnelle de l’école du 
Samovar à Bagnolet dont elle ressortira diplômée 
en 2019, auréolée d’un premier prix. Impression-
née par la liberté du jeu clownesque et séduite 
par la démarche de création qu’il implique, à 
l’encontre de celle du théâtre classique, c’est 
toute sa vie de scène qui prend sens. Formée à 
la musique depuis son jeune âge en école tra-
ditionnelle bretonne par la pratique de l’ac-
cordéon, elle se passionne aussi pour le chant, 
diversifie ses expériences musicales et forme, 
jeune, un trio vocal qui lui offrira une multi-
plicité d’expériences de représentations. Depuis 
quelques années elle met son amour de la mise en 
scène, de la direction et de l’écriture de pla-
teau au service des divers projets dans lesquels 
elle s’engage.

	L e Füt-Füt collectif est né en 2019 et 
se compose de 15 artistes venus de tous horizons 
- théâtre, cirque, éducation nationale, scène 
musicale, berger, consultant, scénographe, arts 
graphique - qui, après s’être rencontrés au Sa-
movar lors de la formation professionnelle de 
Clown 2017-2019, décident de ne plus se lâcher 
et de poursuivre l’aventure ensemble ! Leurs di-
verses créations déclinent et revisitent l’art 
clownesque sous toutes ses formes et dans toutes 
les dimensions (solos, duos, trios, projets col-
lectifs).
Depuis un an, le Füt-Füt collectif a à cœur 
d’aller à la rencontre de son public en multi-
pliant les modalités de rencontres artistiques, 
les projets et les événements, en étant parte-
naire de lieux porteurs de dynamiques sociales 
et créatives.



MISE EN BIERE
Prévision technique

	L ieu :  
Le spectacle se destine à être joué plutôt en 
intérieur. Si le spectacle doit être joué en ex-
térieur, cela demandera des conditions sonores 
particulières (endroit calme et clos?)

	L umière:  
Réflexion en cours, fera l’objet d’une résidence 
entièrement consacrée à cela. 

Dimension plateau: environ 8 x 6 mètres

	S cénographie: Réflexion en cours. 
Présence sur scène d’un piano électronique (ap-
partenant à MAMBO), instruments de musiques di-
vers. 

Préférence pour lieu de résidence avec disposi-
tif technique son et lumière. 

CALENDRIER DES RÉSIDENCES: 
Octobre 2019 :  
La cité de refuge, Paris (75013)
Janvier 2020 :  
Salle communale de Saint-Pierre-Bois 
en Alsace (67220), 
Février 2020 :  
Les Jardins Rocambole, Corps-Nuds 
Bretagne (35150)



DERNIERS HONNEURS: 
Contact  

julien.schwartz@futfutcollectif.fr 
	 06.34.35.52.45
laure.bienvenu@futfutcollectif.FR
	 06.29.84.05.15  
florent.bernard@futfutcollectif.fr 
	 06.43.12.58.50   

Un site web du collectif est EN cours de création.


